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Chers membres et amis des Tours 
Infernales,

Dix numéros déjà ! Lorsque nous 
avons lancé les Tours Infernales 
Magazine, nous n’imaginions pas 
qu’il deviendrait, au fil des saisons, 
un rendez-vous si apprécié. Ce dixième numéro est 
l’occasion de saluer tous ceux qui, de près ou de loin, 
rendent possible cette publication. Merci à Damien, 
qui depuis le premier numéro assure avec rigueur et 
passion la rédaction, la coordination et la mise en 
page. Merci également à toutes celles et ceux qui 
contribuent en envoyant des photos, des analyses, 
ou simplement des idées : ce magazine est le reflet 
de l’implication de chacun. Et puisque nous parlons 
de communication, un grand merci aussi à Kristel, 
qui a récemment offert une seconde jeunesse à 
notre site internet. Plus moderne, plus lisible, plus 
accessible : il reflète désormais pleinement le dyna-
misme du club.
Le titre de ce numéro : « A Saint-Just, les échecs 
rayonnent » n’est pas une formule creuse. Il dit une 
réalité : celle d’un club qui s’engage, comme d’autres 
clubs du département, pour rendre ce noble jeu 
toujours plus attrayant. Le 22 juin, nous avons lancé 
notre premier tournoi de blitz, dans une ambiance 
conviviale et compétitive. Le 28 septembre, notre 
tournoi rapide promet d’être à nouveau un ren-
dez-vous majeur pour les joueurs venus de toute la 
région.
Ces deux événements sont rendus possibles grâce 
à l’engagement précieux des bénévoles du club. 
Installation des tables, mise en place du matériel, 
buvette, accueil : à chaque étape, des membres ont 
répondu présent. Merci à eux.
Au-delà de ces temps forts, notre club poursuit sa 
progression sur l’échiquier. Avec une équipe en Na-
tionale 3, une en Nationale 4 et une en Pré-Natio-
nale, Saint-Just est aujourd’hui, en termes d’inter-
clubs, le premier club de l’Oise. Cela nous honore, 
mais cela nous engage aussi.
Octobre marque également le retour des compé-
titions par équipes. Je souhaite une belle saison à 
tous nos membres qui y participeront. Que l’ambi-
tion soit là, mais toujours portée par la solidarité qui 
nous unit. Quelles que soient les divisions, chaque 
point marqué est une victoire collective.

Bonne lecture à toutes et à tous, et rendez-vous très 
bientôt sur l’échiquier !

Votre président,

Gervais MAUPIN
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ELO
Classement Elo des Tours infernales

Au 1er octobre 2025

07/ MENNA Ivan
(1868)

08/ LEMAIRE Olivier
(1855)

09/ FLOUR Pierre
(1854)

10/ DUBOIS Emmanuelle 
(1849)

11/ PIN Philippe
(1835)

12/ MAUPIN Gervais
(1751) 

06/ VOVIAUX Gaël (1910)

13/ CALLEJA Benjamin
(1736)

15/ PLOUZENNEC Damien (1722)

17/ DESBOUTIN Lucas 
(1708)

18/ MENARD Daniel 
(1694)

19/ BOUDAZIN Davy
(1651)

20/ CARON Florian
(1650) 

21/ CALLEJA Eric
(1644)

22/ WIKTOR Henryk
(1631) 

16/ MAUPIN Kristel (1712)

23/ DELATTRE Rémy
(1626)

25/ TARBOUSH Jouly (1549) 

TOP  5TOP  5

LEMAIRE Matthieu

DEHESDIN Wilfried LEGRAND Hugo

MAUPIN Valérie MAUPIN Jean-Paul

21062106

20272027 20122012

19931993 19361936

A l’ouverture de la saison, peu de changements dans notre classement Elo. On notera néamoins le fait qu’Hu-
go franchit la barre symbolique des 2000 Elo, grâce à sa belle performance au Master de Saint-Quentin (dé-
tails à retrouver en page 9). Rémy D. perd une trentaine de points à l’issue de l’open B de Lisieux. Maëlys et 
Baptiste, qui partent pour leurs études supérieures, quittent ce classement. 

Sinon, statut quo pour le reste de l’équipe, avant le début des interclubs.

11

22 33

44 55

14/ KRAUSE Rémy (1728) 24/ DABREMONT Guillaume (1586)
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ACTUALITES ET RESULTATS

Saint-Just-en-Chaussée, une terre d’échecs pour 
les passionnés
Avec son premier tournoi de blitz 
en juin, suivi d’un tournoi rapide 
très attendu en septembre, le 
club de Saint-Just-en-Chaussée 
s’impose comme un pôle incon-
tournable du jeu d’échecs dans 
l’Oise. Deux événements forts, 
une fréquentation remarquable, 
et une ambition intacte : les 
Tours infernales démontrent en-
core son fort dynamisme.

Un premier tournoi de blitz 
couronné de succès

Le samedi 22 juin 2025 restera 
comme une date importante dans 
l’histoire des Tours Infernales. 
Pour la première fois, le club de 
Saint-Just-en-Chaussée organisait 
un tournoi de blitz homologué, à 
la cadence classique de 3 minutes 
+ 2 secondes par coup, dans un 
format suisse de 13 rondes parti-
culièrement dense. Un défi relevé 
avec brio… et qui s’est soldé par 
une réussite à la hauteur des am-
bitions du club.
Ce tournoi n’avait rien d’un simple 
test : il a été officiellement reconnu 

comme championnat de l’Oise de 
blitz. Il faut dire que, dans le dépar-
tement, il s’agissait du seul tournoi 
de blitz homologué de l’année. 
Saint-Just s’est donc naturelle-
ment imposée comme un point 
de ralliement incontournable pour 
les amateurs de cadences rapides, 
confirmant sa place grandissante 
dans le paysage échiquéen régio-
nal.
Malgré une date de fin d’année 
scolaire souvent peu propice à une 
large mobilisation, 47 joueurs ont 
répondu présent pour cette pre-
mière édition, démontrant l’intérêt 
bien réel pour ce format spectacu-
laire.
La salle du centre socio-éducatif 
de Saint-Just, réaménagée pour 
l’occasion, a accueilli dans des 
conditions optimales l’ensemble 
des participants, dans une am-
biance à la fois studieuse et cha-
leureuse, fidèle à l’esprit du club.
Côté résultats, les joueurs des 
Tours Infernales n’ont pas laissé 
passer l’opportunité de briller à 
domicile. Wilfried, un des fers de 
lance de notre équipe, s’impose 
avec autorité et remporte ce pre-

mier championnat de l’Oise de 
blitz. Son jeu rapide, tranchant et 
lucide aura fait la différence dans 
une compétition particulièrement 
ouverte. Juste derrière, Emma-
nuelle, autre joueuse cadre du 
club, termine à une magnifique 3e 
place, ainsi que 1re féminine. Une 
performance d’autant plus remar-
quable qu’elle a su tenir tête à plu-
sieurs joueurs expérimentés au fil 
des rondes.

D’autres membres du club ont 
également répondu présent : 
Rémy K. (6e), Benjamin (11e), Da-
niel (14e), Lev (21e), Guillaume 
(24e), Kristel (28e) et Damien (33e) 
viennent compléter la forte délé-
gation saint-justoise, qui repré-
sentait à elle seule près de 20 % 
des effectifs du tournoi.
Mais au-delà des résultats, ce tour-
noi est aussi le symbole d’un club 
en mouvement, capable de pro-
poser des événements de qualité 
grâce à l’implication de ses béné-
voles. Installation de la salle, logis-
tique, buvette, accueil des joueurs, 
choix de l’arbitrage, communica-
tion : tout a été mené avec sérieux 
et enthousiasme. Une réussite col-
lective, qui confirme notre position 
d’acteur central dans la promotion 
des échecs à l’échelle régionale. 
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Le Tournoi rapide de Saint-
Just revient !

Dimanche 28 septembre, la salle 
des fêtes de Saint-Just accueillera 
la 15e édition de son traditionnel 
tournoi rapide, support du cham-
pionnat de l’Oise, devenu au fil 
des années un rendez-vous incon-
tournable du calendrier isarien. 
 
Depuis plusieurs saisons, le tour-
noi rapide de Saint-Just attire un 
public de plus en plus nombreux 
et varié : joueurs confirmés, jeunes 
espoirs, passionnés locaux et fi-
dèles venus de toute la région. 
L’an dernier, pas moins de 86 par-
ticipants s’étaient retrouvés place 
René Benoist pour une journée 
d’échecs intense et conviviale. 
Parmi eux, dix-huit représentants 
des Tours infernales avaient porté 
haut les couleurs du club, avec no-
tamment les belles performances 
de Wilfried et Hugo, respective-
ment 6e et 8e avec 6,5 points sur 

9 rondes, ou encore la victoire de 
Valérie dans le classement féminin.
Ce qui fait le charme du tournoi ra-
pide de Saint-Just, c’est sa double 
identité. D’un côté, l’exigence 
sportive : neuf rondes disputées en 
cadence rapide, où chaque erreur 
peut coûter cher et où les jeunes 
prodiges côtoient les joueurs che-
vronnés. L’an dernier, les frères El 
Zein du club parisien JÉEN avaient 
impressionné en monopolisant les 
deux premières places, confirmant 
la montée en puissance d’une 
nouvelle génération. 

De l’autre côté, une atmosphère 
chaleureuse et accessible, qui 
permet à chacun de trouver sa 
place, qu’il vise le podium ou 
qu’il vienne simplement par-
tager une passion commune. 
La salle des fêtes de Saint-Just, 
spacieuse et accueillante, se prête 
parfaitement à ce mélange. Tout 
au long de la journée, les parties 
s’enchaînent, mais aussi les dis-
cussions, les retrouvailles et les 
moments de détente autour de 
la buvette. C’est aussi l’occasion, 
pour les jeunes du club, de se 
confronter à des adversaires variés 
et d’acquérir une expérience pré-

cieuse dans un cadre bienveillant. 
Cette année encore, le club attend 
une forte affluence, preuve de la 
vitalité des échecs dans la région 
picarde, et au-delà. Les bénévoles 
des Tours infernales, très investis 
dans l’organisation, mettent tout 
en œuvre pour que la journée soit 
une réussite, aussi bien sur le plan 
sportif que logistique.
Chaque édition du rapide de Saint-
Just raconte sa propre histoire : 
des surprises, des confirmations, 
parfois des renversements de der-
nière minute qui marquent les es-
prits. Le 28 septembre prochain, les 
regards se tourneront à nouveau 
vers les échiquiers de la salle des 
fêtes. Qui succédera à Zayne-Ed-
dine El Zein, vainqueur de l’an pas-
sé ? Quels joueurs du club signe-
ront une performance marquante ? 
 
Quelles que soient les réponses, 
une certitude demeure : au-delà 
des résultats, ce tournoi est avant 
tout une fête des échecs, où l’on 
vient autant pour jouer que pour 
partager. Une belle journée en 
perspective, à ne pas manquer !

Assemblée générale : un club en pleine dynamique
L’assemblée générale des Tours 
Infernales du 13 septembre a mar-
qué un temps fort de la rentrée. 
Elle a permis de dresser le bilan 
sportif d’une saison riche en per-
formances. L’équipe A a brillam-
ment terminé à la 2e place de Na-
tionale 3, frôlant la montée en N2. 
L’équipe B s’est maintenue en Na-
tionale 4 et l’équipe C a conservé 
sa place en Pré-Nationale, confir-
mant la solidité du club à tous les 
niveaux. Nos jeunes ont également 

porté haut nos couleurs, en parti-
cipant au championnat de l’Oise 
et aux compétitions nationales. 
 
Mais au-delà des résultats, c’est 
l’enthousiasme collectif qui retient 
l’attention : de nombreux nou-
veaux joueurs, juniors comme sé-
niors, rejoignent cette saison nos 
rangs. Leur arrivée témoigne de 
l’attractivité croissante du club et 
de la vitalité de notre communau-
té échiquéenne. Plus que jamais, 

les Tours Infernales s’affirment 
comme un acteur incontournable 
des échecs isariens.

Traditionnel moment convivial post-AG

Valérie, titrée 1re féminine en 2024

Un tournoi intergénérationnel

Les frères El Zein, 1er et 2 
e au Rapide de 2024
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Emmanuelle, 
pilier discret 
mais redou-
table des Tours 
Infernales
Membre essentiel de l’équipe 
A des Tours Infernales, Emma-
nuelle évolue parmi les meilleurs 
joueurs du club. Pourtant, elle 
ne s’attarde pas sur les chiffres : 
patiente dans la vie, combative 
sur l’échiquier, elle nous raconte 
son parcours, son style de jeu et 
sa passion pour le sport.

Tours Infernales Magazine : Tu 
es actuellement la 10e joueuse 
du club au classement Elo, et 
la 2e féminine. Est-ce un classe-
ment qui te motive, ou bien pré-
fères-tu te concentrer sur le jeu 
sans trop regarder les chiffres ?

Emmanuelle : Non, je ne regarde 
pas les chiffres. D’ailleurs, je serais 
incapable de donner mon Elo ac-
tuel ! Batailler au classement avec 
les copains de l’équipe n’est pas 
une source de motivation pour moi. 
Je ne me suis jamais dit non plus 

que j’étais la 2e féminine, ni même 
que Valérie était la 1re. Elle a long-
temps été n°1 du club et au-
jourd’hui elle fait partie des trois 
meilleurs joueurs.

T.I.M. : En tant que joueur cadre 
de l’équipe A, comment vis-tu 
cette responsabilité lors des in-
terclubs ? Est-ce que tu ressens 
une pression particulière ?

Emmanuelle : Non, je n’ai pas de 
pression particulière. Je fais tou-
jours de mon mieux, comme mes 
coéquipiers. Evidemment, je suis 
triste quand l’équipe ne gagne 
pas.

T.I.M. : As-tu une partie en inter-
clubs cette saison qui t’a parti-
culièrement marquée, pour une 
raison ou une autre ?

Emmanuelle : Ma partie de la 
ronde 7 contre Paris Est montre 
bien qu’aux échecs il peut tou-
jours y avoir des retourne-
ments de situation et qu’il 
faut s’accrocher jusqu’au bout. 
Je me retrouve dans une finale de 
tours perdante avec un pion de 
moins. Mais je sais que ces finales 
peuvent être piégeuses, alors j’ap-
plique la technique de Wilfried : 
jouer vite des coups un peu embê-
tants (même s’ils ne sont pas forcé-

ment les meilleurs). Et ça marche ! 
Mon adversaire sent la pression, 
prend beaucoup de temps, pa-
nique et finit par craquer… Je re-
gagne deux pions et file à Dame.

T.I.M. : Peux-tu nous décrire 
l’ambiance dans l’équipe A ? 

Emmanuelle : L’ambiance est ex-
cellente. Il y a des blagueurs, des 
boulets, des sérieux… certains cu-
mulent même plusieurs catégo-
ries ! Mais tous sont des winners. 
C’est toujours un plaisir de se re-
trouver pour les interclubs.

T.I.M. : Tu affrontes souvent des 
adversaires très solides. Com-
ment te prépares-tu mentale-
ment et tactiquement avant une 
ronde importante ?

Emmanuelle : Cette saison, je ne 
me suis pas beaucoup préparée 
au niveau des ouvertures. La se-
maine avant les interclubs, j’es-
saie plutôt de faire pas mal de 
Puzzle Rush (ou Puzzle Storm sur 
Lichess) : il faut résoudre un maxi-
mum d’exercices en 5 minutes. Ça 
m’aide à rester affûtée tactique-
ment et à développer des réflexes. 
Depuis cette année, je travaille 
aussi la confiance en moi en me 
répétant que je vais gagner ! Car je 
sais très bien que si je commence 
à douter, ça se passera mal.

Dernière ronde des interclubs en Nationale 3 à Amiens en 2025

Emmanuelle au blitz de Lille en 2024
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T.I.M. : Tu fais partie des 
joueuses qui parviennent à s’im-
poser dans des compétitions 
majoritairement masculines 
(dernier exemple en date, ta 3e 
place au tournoi blitz de Saint-
Just). As-tu un regard particulier 
sur la place des femmes dans le 
monde des échecs ?

Emmanuelle : Les femmes sont 
une minorité aux échecs, c’est un 
fait. On cherche à tout prix à avoir 
plus de licenciées féminines, mais 
ce n’est pas mon combat. Cela fait 
plus de 10 ans que je n’ai pas joué 
de compétitions féminines.

T.I.M. : Quand et comment as-
tu commencé les échecs ? Est-ce 
qu’un moment ou une rencontre 
a été décisif dans ton parcours ? 
As-tu un objectif particulier ?

Emmanuelle : J’ai commencé les 
échecs en famille : mon père nous 
a appris à jouer, à mon frère, ma 
sœur et moi. Un an après, je me 
suis inscrite au club, j’avais 8 ans. 
Et dans la foulée, j’ai participé à 
mes premiers championnats de 
France jeunes à Amiens en 2001 : 
le début d’une longue série ! 

Non, il n’y a pas eu de ren-
contre ou de moment déci-
sif, j’ai toujours aimé jouer et 
je ne me suis jamais forcée. 
J’ai plusieurs objectifs : finir mon 
répertoire d’ouvertures avec les 
Noirs, améliorer ma compréhen-
sion globale du jeu et mieux maî-
triser les finales.

T.I.M. : As-tu un style de jeu qui 
te définit ? Plutôt tacticienne, 
stratège patiente, ou combative 
à tout prix ?

Emmanuelle : Dans la vie et 
dans mon métier, je suis ex-
trêmement patiente… mais 
aux échecs, pas du tout ! 
Je me suis essayée récemment à 
des positions fermées, mais je finis 
toujours par craquer et faire n’im-
porte quoi. Je suis bien plus à l’aise 
quand le jeu est ouvert : attaques 
sur le roi, roques opposés, posi-
tions tranchantes… C’est là que 
je m’amuse le plus (même si je ne 
gagne pas forcément).

T.I.M. : Est-ce qu’il y a un joueur 
qui t’inspire particulièrement ?

Emmanuelle : Pas vraiment. En ce 
moment, j’aime bien regarder les 
parties de Mitra Hejazipour, Dei-
manté Cornette, Maxime Lagarde 
et Jules Moussard.

T.I.M. : Pour finir, parles-nous un 
peu de tes autres centres d’inté-
rêt. A part les échecs, qu’est-ce 
que tu aimes faire, quels sont tes 
autres loisirs ou hobbies ?

Emmanuelle : Après les échecs, 
ma deuxième grande passion, c’est 
le sport. Je suis un peu touche-à-
tout : j’aime les sports de raquette, 
de ballon, la natation, l’escalade, 
les sorties VTT et j’adore les ran-
données en haute montagne. 
En ce moment, je me consacre sur-
tout au running et au trail : je cours 
environ trois fois par semaine et 
je fais du sport presque tous les 
jours. Je n’arrive pas à rester assise 
toute la journée, j’ai besoin de me 
défouler.

A 10 ans, à l’open de La Fère en juillet 2003

Emmanuelle à l’open du Cap d’Agde, en octobre 2023



9

HISTOIRE ET CULTURE

8

Louis-Charles Mahé de La Bour-
donnais, figure emblématique du 
monde des échecs du début du 
XIXe siècle, incarne à la fois le gé-
nie combinatoire et le destin tu-
multueux d’un homme issu d’une 
noble lignée. Son histoire, qui 
oscille entre triomphes sur l’échi-
quier et revers personnels, offre un 
éclairage fascinant sur l’évolution 
du jeu et sur la vie des profession-
nels de l’époque.
Né sur l’île de la Réunion en 1795 
(certains évoquent 1797), La Bour-
donnais grandit dans un environ-
nement marqué par des privilèges, 
mais également par les aléas de la 
fortune. Issu d’une famille noble, 
il reçoit une éducation soignée, 
passant notamment par le Collège 
Henri IV à Paris. Mais de mauvais 
investissements et la spéculation 
sur des terres le privent de l’héri-
tage auquel il pouvait prétendre, 
le poussant ainsi vers le monde 
des échecs, qu’il adoptera comme 
unique moyen de subsistance.
Dès 1818, il fréquente assidûment 
le Café de la Régence, véritable 
temple du jeu à Paris, où il s’im-
prègne de l’art des échecs. Ra-

pidement, il dépasse son maître 
Alexandre Deschapelles et se forge 
une réputation sans égale. Sa ca-
pacité à calculer avec une rapidité 
déconcertante et son instinct pour 
les combinaisons offensives le 
propulsent au sommet du monde 
échiquéen. Il ne tarde pas à être 
considéré comme le champion du 
monde non officiel, une distinction 
qui sera d’autant plus illustrée par 
ses rencontres internationales.
L’un des épisodes les plus mar-
quants de sa carrière survient en 
1834, lorsqu’il se rend à Londres 
pour défier Alexander McDonnell, 
le meilleur joueur d’Angleterre. Ce 
duel, composé de six matchs dis-
putés sur 85 parties, restera dans 
l’histoire. La Bourdonnais rem-
porte quatre des rencontres, tan-
dis que McDonnell en rafle une 
et le dernier match est interrom-
pu alors que l’Irlandais menait. Ce 
face-à-face, mêlant rapidité d’exé-
cution et contrastes de tempéra-
ment – le Français, jovial et impul-
sif, face à l’Irlandais, réfléchi mais 
téméraire – illustre à merveille les 
différentes approches du jeu à 
l’époque. On raconte que, pendant 
que McDonnell se retirait épuisé 
dans sa chambre, La Bourdonnais 
continuait de jouer jusqu’au petit 
matin, alliant cigare, punch et une 
concentration inébranlable.
Parallèlement à sa carrière pure-
ment compétitive, La Bourdonnais 
contribue de façon significative à 
l’évolution des échecs en fondant 
en 1836 la première revue dé-
diée exclusivement à ce jeu, « Le 
Palamède ». Ce périodique, véri-
table précurseur des publications 
spécialisées, jouera un rôle déter-
minant en rendant compte des 
parties et en diffusant les innova-
tions théoriques de l’époque. Son 
ouvrage, le « Nouveau Traité du 

Jeu des Échecs » publié en 1833, 
démontre également son désir de 
transmettre son savoir à un public 
de passionnés, permettant ainsi 
aux amateurs d’étudier et de re-
produire ses combinaisons.
Cependant, derrière cette carrière 
brillante se cache une vie person-
nelle semée d’embûches. Malgré 
sa renommée, le succès sur l’échi-
quier ne parvient pas à compenser 
ses difficultés financières. Acculé 
par des dettes, il est contraint de 
vendre l’intégralité de ses biens 
– jusqu’à ses vêtements – pour 
apaiser ses créanciers. Ce revers 
économique tragique, qui pré-
cède de peu sa fin, souligne l’iro-
nie du destin : considéré comme 
le joueur le plus fort du monde, il 
meurt pauvre à Londres en 1840.
La postérité a su retenir le souvenir 
de La Bourdonnais non seulement 
pour ses exploits échiquéens, mais 
aussi pour l’esprit combattif et l’in-
novation qu’il a insufflé à l’art des 
échecs. Comparé à ses prédéces-
seurs comme Philidor et à des fi-
gures ultérieures telles que Staun-
ton, son style, à la fois intuitif et 
calculateur, a marqué une transi-
tion majeure vers le jeu moderne. 

La Bourdonnais : génie des échecs et destin tragique
Notre passion commune, les échecs, ne sont pas seulement une dis-
cipline sportive : ils font également partie de notre culture géné-
rale et de notre histoire depuis des siècles. Cette rubrique est ainsi 
consacrée aux échecs via ses personnages, ses événements, son his-
toire, sa mythologie ou sa représentation à travers les arts.

Tombe de La Bourdonnais à Londres
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DANS LA TETE D’UNE TOUR INFERNALE

Quand j’ai mis les pieds dans la 
salle du Master réservé aux joueurs 
à plus de 1900 Elo à Saint-Quen-
tin, je n’étais pas particulièrement 
stressé. Je venais juste pour jouer 
ma partie. Mais avec mes 1961 
Elo, classé 60e sur 78, je savais 
que ce ne serait pas une prome-
nade de santé.
Ma première ronde contre Benja-
min Maltier, un solide joueur belge 
de 2104 Elo, a donné le ton. Ca 
faisait une semaine que j’étudiais 
une nouvelle défense. Malgré une 
imprécision, tout se passe globa-
lement comme prévu : ma prépa-
ration fonctionne, et je gagne ma 
première partie contre un adver-
saire mieux classé. J’étais lancé.

Le lendemain, la réalité me rat-
trape. Face au Maître FIDE belge 
Wim Maes (2176 Elo), j’obtiens 
une position prometteuse. À l’éva-
luation : +3,5 au 22e coup ! Mais 
les secondes s’échappent sur ma 
pendule. Avec seulement une mi-
nute plus les 30 secondes d’in-
crément pour gérer 14 coups, je 
sombre et perds au temps. Cette 
défaite laisse un goût amer.
La troisième ronde est pire en-
core. Contre Adam Collins, un re-
doutable candidat maître irlandais 
(2232 Elo), je suis impuissant. Cette 

fois-ci, aucune excuse, aucun re-
gret : j’ai été surclassé. 
Arrive alors la quatrième ronde, 
celle dont je me souviendrai 
sans doute un moment : pour la 
première fois de ma vie, je suis 
face à un Grand Maître, Vladimir 
Okhotnik, champion du monde 
vétéran. Je suis rassuré de voir que 
j’arrive à jouer mon jeu, j’obtiens 
même un léger avantage, et je finis 
par arracher une nulle précieuse. 
Compte tenu de l’expérience en 
face, c’est un résultat qui me rend 
très satisfait.
Encore galvanisé, je poursuis ma 
route en réalisant une autre nulle 
contre le Maître FIDE allemand 
Olaf Steffens (2184 Elo), après 
avoir sauvé une position très com-
promise. Mon moral est remonté 
à bloc.
Lors de la sixième ronde, je fais face 
à un adversaire de mon niveau Elo, 
Olivier Becuwe (1986). J’entretiens 
longuement une position équili-
brée avant de prendre progressi-
vement l’ascendant. Après s’être 
acharné durant 75 coups, Olivier 
abandonne, me procurant une vic-
toire maîtrisée.
Je sors plutôt bien de l’ouverture 
face à la Singapourienne Mei En 
Emmanuelle Hng, Maître FIDE fé-
minine (2136 Elo). Peut-être un peu 
trop confiant, je me relâche légè-
rement, et elle revient progressi-
vement. Dans cette phase tendue, 
j’oublie un coup intermédiaire dé-
cisif, et en réponse, je choisis une 
voie un peu passive. Cette erreur 
me coûte la partie. Huitième ronde 
contre Roland Leemans (2057 Elo). 
Très vite hors théorie, je dois gé-
rer un pion isolé et une position 
verrouillée. Au 10e coup, je passe 
d’abord deux minutes à déprimer 
en imaginant comment les choses 
pourraient mal tourner, puis près 
de trente minutes à réfléchir : mon 

plan ne fonctionne pas, mais je 
trouve finalement un moyen de 
poser des problèmes concrets. La 
nature de la position change après 
plusieurs échanges, et dans cette 
nouvelle configuration, mon ad-
versaire fait de mauvais choix. Mes 
pièces prennent vie, et une belle 
séquence tactique me permet de 
dominer la suite et de l’emporter.
Dernière ronde : Hugo Bocque-
net-Drouode, prodige de 12 ans 
classé 2149. Dès l’ouverture, il at-
taque férocement. Mais ce jeune 
me sous-estime : je tiens bon, cal-
culant chaque ligne avec soin dans 
une position extrêmement com-
plexe. Petit à petit, je prends l’as-
cendant, et une fois l’initiative en 
main, je parviens à bien concréti-
ser ma finale. Finalement, c’est moi 
qui gagne cette bataille intense et 
épuisante, dans ce que je consi-
dère comme l’une de mes parties 
les mieux maîtrisées.

Avec une performance finale de 
2182 Elo et 5 points sur 9, je ter-
mine à la 35e place (à égalité avec 
le 21e), franchissant enfin la barre 
symbolique des 2000 Elo : me voici 
désormais classé à 2012.
Une expérience forte, riche en 
émotions et en enseignements : le 
genre de tournoi dont je rêvais.

Hugo, à l’assaut du Mémorial Aloyzas Kveinys
Saint-Quentin organise son 6e Master (réservé aux plus de 1900 Elo) du Mémorial Aloyzas Kveinys, qui 
s’est déroulé en 9 rondes, du 5 au 11 juillet 2025. Hugo Legrand nous raconte cet open.

8

Beaucoup de lignes à calculer. HBD joue h3?!,  
en multipliant les attaques. Avec sans-froid, 
Hugo répond par h4! , et prend l’avantage

Benjamin vient de jouer Dd1?!. L’idée est 
bonne : attaque le Cg4, protège le Cd2... Mais 
Hugo réplique Db4!, contre-double attaque !
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EXERCICES

Solutions
1) 1. Tf2 Fxf2 2. Cxf2#.
2) 1. Ff2 e3 2. Fxe3!! Dxe3 3. Df2!! Dxf2 4. a5+ Rxa5 (ou roi bouge sur une autre case) pat.
3) 1. Cg5 Tfe8 (forcé, pour éviter Dxh7#) 2. Cxh7+ (un coup comme Dxh7+ peut donner l’occasion au roi de 
s’enfuir) f6 (tout autre coup mène à Cf6#) 3. Dg6+ Rh8 4. Cxf6 Td7 (Te7 ou Fg8 amènent à la même conclu-
sion) 5. Dh6+ Th7 6. Dxh7#.
4) 1. Fh6 Fe6 (sur 1. ... Df7 2. Cd5, forçant la dame à prendre g6 et amenant au final à un mat forcé au 6e coup ; 
et sur tout autre coup, il y a 2. Dh8#) 2. Dh8+ Fg8 3. Fxg7+ Dxg7 4. Txf6+ Re7 (4. ... Dxf6 5. Dxf6+ Ff7 6. Dxf7#) 
5. Dxg7+ Ff7 6. Dxf7+ Rd8 7. Td6#.
5) 1. a8=C d3 2. Cb6 Cxb6 3. c7 b5 4. c8=C b4 5. Cd6 exd6 6. e7 d5 7. e8=C d4 8. Cf6 gxf6 9. g7 f5 10. g8=C#.
6) 1. b4! (menace Td5 ou Tf5, qui ne pouvait pas être joué sans b4 car les noirs ont comme réponse Tc5, 
clouant la tour) Tc5+ (plusieurs autres défenses mènent à un mat en 5 coups : Fg5, Fc7, Txc2, mais nous al-
lons nous concentrer sur la version la plus intéressante et la plus amusante, Tc5+) 2. bxc5 a2 (tout autre coup 
mènent à un mat en un coup avec Tb1#) 3. c6 Fc7 (plusieurs autres défenses mènent à un mat en 5 coups : f6, 
h6, f5, mais encore une fois, le plus amusant est de suivre 3. Fc7) 4. cxb7 f6 (ou tout autre coup) 5. bxa8=F#. 
C’est ce qu’on appelle un problème excelsior, à savoir quand un tableau de mat amène un pion de sa case 
initiale à la promotion, tout en matant.

Les blancs jouent et matent en 2 coups.

1 - Débutant

4 - Intermédiaire

Les blancs jouent et matent en 7 coups. Les blancs jouent et matent en 10 coups.

2 - Débutant 3 - Intermédiaire

Les blancs jouent et annulent. Les blancs jouent et matent en 6 coups.

5 - Expert

Problème imaginé par Sam Loyd en 1861. 
Les blancs jouent et matent en 5 coups.

6 - Expert
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Dimanche 2 novembre
1re journée du Grand Prix de l’Oise
La 1re journée du GPO se tiendra à Saint-Just-en-Chaussée.

Dimanche 12 octobre
1re ronde des interclubs pour la Nationale 3 (Courbevoie), la Nationale 
4 (La Fère) et la Pré-nationale (Château-Thierry). 

Dimanche 5 octobre
Coupe de France
1er tour de la Coupe de France d’échecs.

Dimanche 16 novembre
2e ronde des interclubs pour la 
Nationale 3 (Bois-Colombes 4), la Nationale 4 (Senlis) et la 
Pré-nationale (Bernot). 

Dimanche 23 novembre
Coupe de France
1er tour bis de la Coupe de France d’échecs.

Samedi 6 décembre
3e ronde des interclubs pour la Nationale 3 
(Drancy 2). 

Dimanche 14 décembre
Coupe de France
2e tour de la Coupe de France d’échecs.

Dimanche 7 décembre
4e ronde des interclubs pour la Nationale 3 (Cergy Philidor), 3e ronde 
pour la Nationale 4 (Précy-sur-Oise) et la Pré-nationale (Senlis 2). 

Dimanche 9 novembre
Coupe Jean-Claude Loubatière
Phase départementale de la coupe Loubatière, qui se déroulera à Noyon.




